
IPV6

Description

Nouveau protocole de nume?rotation des adresses Internet (adresse IP). L’IPv6 viendra remplacer
prochainement le protocole actuel IPv4 sous lequel Internet fonctionne en permettant l’existence de 4
milliards d’adresses. Ecrit en 16 octets au lieu de 4, ce nouveau protocole assurera l’interope?rabilite? d’un
plus grand nombre de machines connecte?es a? Internet. L’IPv6 re?sulte des travaux mene?s au cours des
anne?es 1990 par l’Internet Engineering Task Force (IETF), organisme inde?pendant a? but non lucratif
re?unissant des inge?nieurs et des chercheurs du monde entier afin d’assurer le de?veloppement d’Internet.

Le de?ploiement du futur protocole est l’une des missions de l’Internet Corporation for Assigned Names and
Numbers (ICANN). Cet organisme de droit prive? a? but non lucratif assure notamment la gestion des noms
de domaine sur Internet (Domain Name System – DNS) gra?ce a? laquelle a? chaque ordinateur relie? au
re?seau mondial correspond une adresse unique, le syste?me DNS traduisant la longue se?rie de chiffres qui
compose une adresse IP en une se?rie de lettres correspondant au nom de domaine d’un site web. Il permet
e?galement le bon fonctionnement de la messagerie e?lectronique.

Le stock d’adresses disponibles pour relier chaque nouvelle machine au re?seau se tarit. Le protocole actuel
IPv4 ne suffira biento?t plus pour offrir la possibilite? aux sept milliards d’individus dans le monde d’avoir
une adresse internet correspondant a? chaque appareil e?lectronique connecte?, si l’on songe a? la
croissance exponentielle des taux d’e?quipement des populations en terminaux mobiles de toute sorte. Le
syste?me d’adressage actuel ne pourrait pas satisfaire les demandes d’un pays comme la Chine, si son taux
de pe?ne?tration Internet e?quivalait a? celui des pays europe?ens aujourd’hui. Il restait a? peine 8 %
d’adresses IPv4 disponibles en mars 2010 selon un rapport de l’OCDE, suffisamment a priori pour satisfaire
la demande jusqu’a? la fin 2011 ou mi-2012.

Toutes les grandes entreprises internet que sont les ope?rateurs de re?seaux, les fournisseurs d’acce?s et les
fournisseurs les plus importants de contenus, comme Google et Facebook, ont investi dans le de?ploiement
de l’IPv6 afin d’adapter leurs infra- structures au nouveau standard. De?but 2010, IPv6 ne concernait qu’une
petite proportion d’Internet, me?me si l’adressage IPv6 avait augmente? proportionnellement plus vite que
celui de l’IPv4 depuis la mi-2007. En janvier 2010, 5,5 % seulement des re?seaux sur Internet (plus de 1 800
re?seaux) sont compatibles au protocole IPv6. Seulement 1,45 % des 1 000 entreprises les plus importantes
pre?- sentes sur le Web ont un site IPv6 ; ce chiffre est passe? a? 8 % en mars 2010 si l’on tient compte des
sites de Google. Rapporte?e au million de sites web les plus importants, la proportion de ceux qui ont
recours a? l’IPv6 est passe?e de 0,15 % a? 0,16 % entre janvier et mars 2010. Si les grands sites web ont
de?ploye? l’IPv6 paralle?lement a? l’IPv4, la grande majorite? des petits sites restent accessibles unique-
ment par l’ancien protocole. Selon une e?tude de Google, la part la plus importante du trafic IPv6 provient
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des universite?s et des institutions de recherche. En France, le fournisseur d’acce?s Free fait figure
d’exception, ayant converti ses box ADSL depuis 2007.

Plus de 4 000 pre?fixes IPv6 (blocs d’adresses) ont e?te? enregistre?s en janvier 2010, principalement aux
Etats-Unis, en Allemagne, au Japon, au Royaume-Uni, aux Pays-Bas et en Australie, ce qui repre?sente a?
peine 0,003 % du potentiel d’adresses IPv6 disponibles.

Le 8 juin 2011, baptise? journe?e mondiale de l’IPv6, Google, Facebook et d’autres socie?te?s internet
participeront a? une journe?e d’essai en entrant dans leur syste?me des adresses correspondant au nouveau
protocole afin de de?celer d’e?ventuels proble?mes techniques. Pour les internautes, la transition devrait
donc passer inaperc?ue, sauf a? changer de box ADSL pour certains.

Le basculement sur IPv6 sera progressif, il ne devrait pas e?tre acheve? avant plusieurs anne?es. D’ici la?,
en cas de manque d’adresses disponibles, les nume?ros d’identification pourraient e?tre partage?s entre
plusieurs postes, a? condition que les services internet parviennent a? ge?rer des connexions multiples sur
une me?me adresse. Avec environ 340 sextillions d’adresses (340×1036), l’IPv6 sera le protocole de
l’Internet du futur, capable d’assurer la connexion de mille milliards d’individus disposant chacun de mille
milliards d’adresses IP, selon le pre?sident de l’ICANN, Rod Beckstrom, une infinite? d’adresses sans doute
ne?cessaire pour re?pondre a? la future demande de l’Internet des objets.
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